
18 L'OIS EAU-MOUCHE

L'OISEAU-rlOUCHIE jusque dans notre pays les enfants Ainsi, à deuXs8 n de dis-

Journal littéraire et historique publié de l'Eglise ont à défendre leur Mè- tance, flo' d"'îx corrîmlînates du
tous les quinze jours (les vacances excep- re ! Il faudrait être triplement Grand et duiPotit Séainaire sont
lées.)

Prix de l'abonnement : 50 cents par an- aveugle pour ne pas s'en aperce- égalern':îît frappées d'sn deuil mat-
née, pour le Canada et les États-Unis. On voir.edt dotbre miX
accete en paiement les timbres-poste de Evidemment, nous sommes ici L'Oiseau-gouce rt-parlera, dans

Aux Aom'Ts: Conditions spéciales très encore bien loin de l'état de société 'on î'rochsimî mînînére, d'Aîthur Lé-
avantageuses. qui se voit en France. Mais qui vesqengérant.'le l'anliée 0cr-

Pour l'UNION POsTALE, le prix de l'abon- dira lue nos ne sommes pas, et nèe
noment est de 3fr. 50 cent.

Pourtout ce qui arapport à l'administra, depuis longtemps, bur la route qui Aujourd'hui, noussupplions tous
tion et à la rédaction, s'adresser à mène aux excès ?-Cette route nos lecteurs d'accorder <Ltni leurs

HUBfRT BRASSARD est même en forte déclivité, et l'on
Gérant de l'oiszx.-u.MOiH, ièeunsvnrà ch-iU

Séminaire de Chicoutimi, y descend vraiment bien vite.
Chicoutimi, P. Q. C'est pourquoi les catholiques

rimé aux ateliers typographiques de canadiens, comme leurs frères de
M.J-D GAY àchcotii.Franice, ont le (levoir de lutter co'n- La lecture au collèege

x26 février -8a tre les mauvaides lois, contre tout
________________________ce qui dle pré,s ou de loin mnace DU CHOIX DES LIVRES

la jouissance de leur liberté reli-
No,-% lecteurs n'attendent pasdegee. Car, ici comme là-basG La lecture e t Sicomplément

nous que nous réfutions par le me- des principes langereux son des fortes études, nous l'avons vu
nu les rumeurs dont certains jour- nusi en circulation, tous le,- jours, <î>ins'les articles publiés dans
.aux se ont faits les échos à l'a- dane 'O seau-Mouche il y ea déjà long-

dresse de . G. Mgre'évêqesdndagsrune reese'annéande'en-

Chieoutiditant.degridicvêquledetjoritéAneutreuo hostile. Car tempo et dont nous reprendrons,

d'io tieu aiona eitcnuveeltdes lois injustes et pierfidles ne sont si vous le voulez bien, aujourd'hui

lesiuellessoéntaiesnod'el- pas des cho.ses3 absolument incon- la suite.
lesu'ellesrnuesdansd'os parlements légisa- ilne suffit pas de lire, il faut

mêmes.tifs.Cari a ici, de tempssubien s Après avoir considéré

M. ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ limotne J.D.Gp,,à hiouim.anFaceaotgeeevirdelutecn

Est-il si nécessaire de temps, des nienacessuivies ou non l'im tdanetle acntage, l
Chcout t: fd'exeution, contre l liberté reol- agrenousexa-

gieuse des catholiques! minerons ses qualités.

Je me dis, de fois, qu après tout En voilà, dira-t-on, les lieux Et d'abord une bonne lecture

nous exagérons bien les choses, et comimunsci-Sans doute. Mais oa supfores un bon livre. Nous nou

que cela provient de ce que nous mie ci ci ationpein oude j dan s dncqlue pu sur d
naus tenons si au courant descho- anus, et il ne faut passe lasserd e choix dMes livres.

desde France. leur donner l'attention nécessaire. Lacordaire a dit, entrenautres

En France, parfaitement La Peirce que, dans une campagne, coneils judicieux sur la lectur

lutte y est nécessaire. Il est trop le clairon a déjà retenti cinq cen-t lnt il a parsemé seteLettre,àde8

,évident que les catholiques 'esontfois faut-il craindre à l'occasion de- je.nes gens pA part le beso i

l'objet d'une perscution habile, le faire retntir encore? pes recherches dans un but utile

pErsévérante, s'attaquant à tout eC'es, ueatce, temps en temps, il ne faut lire ici-bas que le

larésistance doit lui répondre trop de catholiques se laissent ali- chefs-d'ouvre des grads noms

tou les instants et sur o les sen deuso Il fautalors nous navons paes de temps pour s

terrains. Or des liens si fors, Ceux qEn vle , lairon résonde s l reste. 'Ceciaestb d une vérité frap

de la foi et du rang, nous attachent Le Mouvement catholique fai pante. Lisez seulement la Bib u

qux catholiquest de France, nue sait ernèreient d suggestif rap- e'Iijt<io'nc e Jésus-Chrit, l
nous suivons avec intérêt et même prohemnt. En 1885, teutf notre Some de saint Thohnav. la it

e d rac. er one 'atnto ncssi e aDir ahdoituent'riatrte

passionanent toutes les péipéties a uple fradais et catholique , eoDilJudicieuxqsurdlarlectur
du combattellement qu'il nous se- solcva iarce qu'on avait pendu les Diloase se Platon, les Orai
bléesouvent que nolsec omues aux fi fou qui était de notre race eti de oïns le Chrysotôme, de Déeom
côtés de nos frères le là-bas sur nl ire reir Cnq an p r es, de Cieéon et de Bossuie
lesrésistance do aitl Eh répden à trodecatholiques oi-tlese a le théâtre (e Sophocle, de Cornei

souffrant de leurs alarmes ,t sbrû- atiru aàux lometit p·uIle (le notre 1, et le Racine, l'liade, l'tenmp d
tant de leurs saints enthousiasmes sau eet ir notre foin et cest , la Diine Comédie, le Dicou r

ne se pourrait-il pas que, coentr- LeM oeme et cathl iq:fa p eUr l'histoire universele, le Di

vant sur la rétine i.intellectuellei proem el E1 8so, totte.- Soum surslainéthode,ls Pensé
l'impression de ce que nous avons une parole auguste de Pascal, l'Espritqe 'lois, le i
vu sur la terre de France, nu nous - ouit eter e qui va peut-êtde, vre Du Pape, de Gne du chr a
soyons trop portés à trouver ici, dn - lu mno tes, lui rendrte olanme, le Parfum de Roe pe

dans ce libre Canada, un identique v-e e-osq'lvosrsebacu
état des choses, un même diaboli- rn lssia dez-os de'ivcouretde Beosue

les hams d baaile. h bin, n prtat cop, orte desa e loisirs d cohcre, je neip

que système de persécution contre --.... aux romans (de R«chebouirg ou aur
'Eglise, une égale nécessité de ré-n à n feuilletons le la Prese, 'naii
sstace énergique et incesasante ? Unet ié nêohe iou aelrend la une foule d'ouvrages, de second
ne'Voilà ce qui ie vient quelque- cHurt <le ni. - praçaire élève Arthur de troisième ordre, univerell
fois à la pensée. Mais un moquentevqt nous ann oncions l ment estimés et prisés même d

de réflexion suffit pour dissiper giave mt alie il y a quinze jours plus gens de goût ?
cette inquiétude. Il est<ér- ed à l'HôtelDieu de Sans aiettre, si l'on veut,

dan est, hélas bien certain que Quéle. conseil le Lzu cord-s 'v re dans tou
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